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que vous fassiez maintenant pour moy ce qui ne sest
pas fait par le passé quoy que vous nayiez pas
enuoyé en Cour ma lettre de plainte, Je ne scaurois
pourtant me persuader que vous layiez meprisée
Jusqua ne vouloir pas du moins la Conseruer pour
vous en seruir dans la suitte a nous rendre Justice en
Cas de besoin. Je vous suplie donc ne doutant point
que vous ne layiez conseruée de vouloir bien la
remetre entre les mains du R. P. superieur a qui
Jay Ecrit pour vous la demander de ma part, Cest
la derniere grace et lunique necessaire que Je puisse
recevoir de vous auant votre depart de Ce pays Je
serois allé moy meme en personne pour vous la
demander sur lobligeante jnvitation que vous et
Madame auez bien voulu me fr. de Descendre la bas
pour me donner la Consoldon de vous saluer de vous
voir de vous entretenir lun et lautre auant votre
Retour en france ou sa maj'. vous rapelle pour
1 Jntend®. du Haure et de touttes ses Costes mari-
times: mais letat present de ma mission divisée et
qujl faut que Je Reunisse ne me permet pas de La
quitter dans le temps de sa division pour me procu-
rer une Consolation telle que Celle la.

L assurance que vous me donnez de la maniere du
monde la plus obligeante de me Continuer toujours
lhonneur de votre amitié Jusqua vouloir que je vous
Ecrive encore dans 1Eloignement ou mnous allons
estre, tout Ce qui se passera dans Nos Missions, et
que Je vous represente tous les Besoins que nous
pourions auoir de votre secours auec la meme
Confiance que Je vous les ay representez pendt. les
15 années que le Canada a jouy du bonheur de votre
presence; une telle assurance dis je metoit necessaire



